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RESUME 
Soit A un operateur algebrique p-primaire sur un espace vectoriel E. Nous 
donnons une description complete de l’algebre des operateurs qui laissent invariants 
les sous-espaces invariants pour A et nous etudions le comportement de la reflexivitk 
algdbrique par extension du corps de base. 
INTRODUCTION 
Soient E un espace vectoriel sur un corps commutatif K et oE”( E) 
l’algebre des operateurs lineaires sur E. Dans toute la suite, A est un 
operateur de -Y(E) et nous designons par Lat A le treillis des sous-espaces 
de E invariants pour A, par AlgLat A l’algebre des operateurs qui laissent 
invariants les sous-espaces invariants pour A, par Pol( A) l’algebre des 
polyn6mes en A et par mA le polyn6me minimal de A. L’operateur A E 
_Y( E) est dit alg b ‘q 6 n uement reflexif si AlgLat A = Pol( A). Dans [3] 
D. Hadwin a etudie la reflexkite algebrique lorsque la dimension de E est 
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arbitraire et 06 non necessairement algebriquement ~10s. Dans tout ce qui suit 
nous supposons A P-primaire (c’est-i-dire de polyn8me minimal p” ou p est 
un polyn6me irreductible de W[ X 1). Nous d&i@ons par IL le corps de 
decomposition de p et nous posons E = E 8 I_, A = A @ 1. Dans le present 
article, nous donnons une description plus explicite de AlgLat A que celle 
qui figure dans [2], ce qui nous permet de simplifier la demonstration du 
theoreme 4 de [3]. Par ailleurs nous etudions la reflexivite algebrique de A. 
Dans ce qui suit, Vect,(e) est le sous-espace invariant pour A engendre 
par e. Si mA = p” et p(A)“- ‘e # 0, nous savons que Vect,(e) est reduisant 
pour A. 
THI?OR~ME 1. Soient A EL?(E) a@btique o!e polym’hz minimal p” 0; 
p est i&ductible de de& d et n > 1, e E E tel que p(A)“- ‘e # 0, N E 
Lat A tel que E = Vect,(e) @ N et p” le polynhe minimal de AIN. On a: 
dim AlgLat A = md + 
(n - m)(n -m + l)d2 
2 
Dhnonstration. Supposons que Lat A G Lat B. Par une adaptation facile 
de la demonstration du theoreme 2 dans [2], on voit que B s&it dune fason 
unique sous la forme B = PO(A) + Pr( A)p( A) + ... + I’,,- I( A)p( A)“- ’ + 
D avec Pa, P,,..., P,,_r E W]Xl de degre < d, et D CL??(E) tel que 
DN = (0) et D(p(A)jA’e) E Vect,(p( A)“+jA”e) (0 < i < d - 1, 0 -<j < 
n - l), ce qui permet de calculer la dimension de AlgLat A. w 
APPLICATION. Pour que A soit algebriquement reflexif, il faut et il suffit 
que dim AlgLat A = dim Pol( A) = nd, ce qui donne d(n - m>[( n - m + 
l)d - 21 = 0. De cette formule nous deduisons: 
THI?OR$ME 2 [3, Theo&me 41. Si d = 1, A est alg&btiquement rgjlexif si 
etseulementsim=noum=n-1. 
Si d > 1, A est alg&briquement rkjlexif si et seulement si m = n. 
TH~OR~ME 3. Soit A E_!Z( E) alg&brique de polynhze minimal p” 0; p 
est irkductible de deg& d > 1. Soient L le corps de d&composition de p et 
i = A 8 1 l’extension de A 2 E’ = E @ IL. On a: 
(i> Si [L est s&parable et n 2 2, alors A” est alghbtiquement r$lexif si et 
seulement si dim(E/Ker P(A)“-~) > 2di 
(ii> Si I_ est non &parable, alors A est alg6btiquement r$lexif si et 
seulement si A est alg&briquement r$lexif. 
Dhrwnstration. Comme p est irreductible, ses differentes racines 
A 1,. . . > A, dans IL ont la m;me multiplicite m, de sorte que le. polynBme 
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minimal de A est lly= L( X - hi)mn. Posons Ai = AIKer( A - Ai)mn pour 
i=l . . 7 r. Les mGmes arguments qu’en dimension finie [2] nous permet- 
tent he dire que A algebriquement reflexif equivaut i Ai algebriquement 
reflexif pour i = 1,. . , r. On a pour E une decomposition de la forme 
suivante 06 e!f’ est de A-annulateur pk: 
(*I 
Posons flk,’ = nj,i(h - ,$)mk(ec) Q l)(i = 1,. ., t-, k = 1,. . ., n et ik E 
Zk). 11 est clair que c,i est de Ai-annulateur (X - hi)mk et il est facile d 
etablir: 
(i): Supposons que IL est separable et n > 2, done m = 1 et r = d. 
D’apres ( * ), il est clair que la condition dim( E/Ker p(A)“- 2> > 2d est 
equivalente a Card I, + Card I, i , > 2. En vertu de ( * * ), la condition 
CardZ, + Card I,_ i > 2 est equivalente, d’apres le theoreme 2, a Ai 
algebriquement reflexif pour tout i = 1,. . . , r. 
(ii): Supposons que IL est non separable, c’est-a-dire m > 1. D’apres le 
theoreme 2 nous avons A algebriquement reflexif si et seulement si Card 
I, > 2. Comme m > 1, en vertu de (* *) la condition Card I, > 2 est 
equivalente, d’apri-s le theoreme 2, i Ai algebriquement reflexif pour tout 
i = l,...,f-. n 
REMARQUE 1. Dans le cas ou [L est separable et n = 1, I’operateur A est 
toujours algebriquement reflexif. 
REMARQUE 2. Dans le cas~g&$-al, nous deduisons du theoreme 3 que 
A algebriquement reflexif entraine A algebriquement reflexif. La reciproque 
est fausse, en effet, la matrice reelle 
est non algebriquement r63’lexive; en revanche la matrice A consider&e 
comme matrice complexe est algebriquement reflexive. 
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Les r&ultats du p&sent article constituent une partie de la th&e de 
doctorat du premier auteur [I]. 
BIBLIOGRAPHIE 
1 M. Benlarbi Delai, Sur la &flexivitC des op&ateurs linkaires, Thke de doctorat, 
Univ. de Montpellier, dkembre 1991 (texte multigraphiC). 
2 J. A. Deddens and P. A. Fillmore, Reflexive linear transformations, Linear Algebra 
Appl. 10:89-93 (1975). 
3 D. Hadwin, Algebraically reflexive linear transformations, Linear and Multilinear 
Algebra 14:225-233 (1983). 
Received 14 April 1992; final manuscript accepted 13 August 1992 
